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A l'écoute du patrimoine fribourgeois

Le conseiller fédéral Marcel Pilet-Golaz et l'évêque
Marius Besson à Fribourg en 1934.

Le prix du succès
Pendant des siècles, l'Etat a légitimé la domi-

nation des hommes et fait de la violence

contre les femmes un tabou. Dès les années

septante, le mouvement des femmes s'est

mobilisé contre cet état de fait - avec succès.

Avec l'entrée en vigueur de la loi fédérale sur

l'aide aux victimes (1993) et de la loi canto-

nale sur la protection contre la violence

(2007), les autorités zurichoises se sont enga-

gées à offrir des services de consultation

aux victimes de violences domestiques et

à intervenir au moyen de mesures policières

et juridiques. Gérés à l'origine par des

privés, les centres d'accueil pour les femmes

battues sont maintenant reconnus et financés

par l'Etat.

Ce succès a toutefois un prix, en tout cas pour

les centres de consultation, comme le mon-

trent les chercheurs en travail social Peter

Sommerfeld et Lea Hollenstein de la Haute

école spécialisée du Nord-Ouest de la Suisse.

En raison de l'augmentation des cas et

des restrictions budgétaires qui touchent

les mandats de prestations du canton, ces

centres arrivent à peine à assumer leur

mission principale : assurer la prise en charge

des victimes traumatisées et trouver des

solutions à la problématique de la violence.

Il est nécessaire de mener un débat sur

la qualité des prestations fournies dans le

cadre de ce pilotage étatique, estiment les

scientifiques, uha

Le conseiller fédéral Marcel Pilet-Golaz s'expri-
mant lors du Tir fédéral à Fribourg en 1934 ou

des chants inédits du chœur mixte de La Tour-

de-Trême. Il s'agit là de deux exemples de do-

cuments parmi les 6000 que compte le fonds

«Patrimoine sonore fribourgeois». Initiée en

2008 sous l'égide de l'association Musica Fri-

burgensis et financée par plusieurs parte-
naires, la création de ce fonds vise plusieurs
objectifs.

D'abord, la recherche, le catalogage et la nu-
mérisation des archives sonores provenant
aussi bien de la Radio suisse romande que de

la Radio alémanique. Des sources en français
et en allemand car «il était important de

mettre en évidence le caractère bilingue de

Fribourg», note Serge Rossier, historien et

cheville ouvrière du projet. Ensuite, une

consultation en libre accès. 3900 documents

francophones sont déjà consultables dans les

bibliothèques cantonales et universitaires de

Fribourg, Vaud et Valais, ainsi qu'au centre
Mémoires d'Ici à Saint-lmier. Une écoute est

aussi possible sur Internet via la base de don-

nées Memobase de l'association Memoriav.

Quant aux documents en allemand, ils seront
traités en 2011. Enfin, ces sources sonores
offrent de nouvelles perspectives de recherches

tant en histoire qu'en sociologie, en anthropo-
logie ou en musicologie. Elles permettent
d'appréhender la réalité cantonale sous de

nouvelles facettes. Une réalité à laquelle
d'autres cantons veulent aujourd'hui prêter
une oreille attentive, puisque Neuchâtel et le

Valais vont aussi lancer un programme de sau-

vegarde de leur patrimoine sonore, uha

Un écrivain amateur d'échecs mais aussi de petits bolides.

Hermann Burger joue aux échecs
Jusqu'à son suicide en 1989, Hermann Burger
était privat-docent à l'EPFZ où il enseignait la

littérature allemande moderne. Cet écrivain

excentrique - l'un des plus grands virtuoses
de la langue parmi les écrivains alémaniques
du XXe siècle - réunissait ainsi deux domaines

que la modernité sépare: la science et l'art.
Mais cette association était teintée d'ambiva-

lence, comme le montre une conférence don-
née par Hermann Burger en 1983 à Saint-Gall

et aujourd'hui publiée pour la première fois.
L'écrivain y explique que le «poeta doctus»
est comme un joueur d'échecs qui joue contre
lui-même et bouge aussi bien les pièces noires

que les pièces blanches. Sa ruse « réside dans

sa capacité à contourner l'interprétation, du

moins jusqu'à ce que le noir, dans sa naïve

insouciance, puisse jouer jusqu'au bout ce

que le blanc pourrait entreprendre», c'est-à-
dire qu'il réalise son œuvre sans se laisser
inhiber par « la volonté de comprendre et d'in-

terpréter». Pour Hermann Burger, l'œuvre se

nourrit de l'obscurité. Sa conférence reste
obscure elle aussi car il n'opte pas pour une

position claire. L'écrivain et le philologue sont
des adversaires mais aussi des partenaires,
souligne-t-il, car tous deux sont dépendants
de la langue. Cette conférence a été éditée

par Magnus Wieland et Simon Zumsteg, spé-
cialistes de littérature allemande, dans le

cadre d'un recueil qui mène une réflexion

avant tout scientifique sur l'œuvre de Burger,
uha

Magnus Wieland, Simon Zumsteg : Hermann Burger
- Zur zwanzigsten Wiederkehr seines Todestages.
Edition Voldemeer, Zurich et al, 2010, 323 p.
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